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des relations multilatérales, pourra être profitable aux
Américains lorsque viendra le temps d'adopter de nouvelles
perspectives dans ce domaine . Nous attendons avec impatience de
commencer à travailler d'une manière constructive sur la scène
internationale avec notre voisin .

Cependant, cela ne signifie pas que nous modifierons nos
priorités ou que nous compromettrons nos intérêts pour éviter à
tout prix des différends entre nos deux pays . C'est ce que j'ai
fait savoir très franchement et très directement à mon homologue
américain, Warren Christopher, lors de ma récente visite à
Washington, le mois dernier. Je lui ai exposé sans détour les
préoccupations du Canada au sujet des efforts déployés par un
certain groupe d'Américains pour réduire nos exportations de
produits agricoles et autres .

J'ai également fait savoir à M . Christopher que le gouvernement
libéral est déterminé à adopter une politique étrangère
indépendante. Affirmer notre indépendance ne signifie pas que
nous nous opposons à la politique américaine, mais que nous
tenons à ce que certaines mesures tiennent compte du point de vue
du Canada. Notre espoir de voir, par exemple, les .États-Unis
lever l'embargo commercial contre Cuba montre clairement notre
désir. C'est une question dont j'ai discuté récemment avec mon
homologue mexicain, M . [Manuel] Tello, lorsque je me suis rendu
au Mexique à titre de chef de la délégation canadienne au comité
ministériel mixte bilatéral .

Le Canada a toujours été à l'avant-garde des initiatives
diplomatiques . Nous avons reconnu la Chine avant les Américains
et, d'une certaine façon, c'est nous qui avons ouvert la voie qui
a mené le président [Richard] Nixon en Chine . Nous avons
contribué à changer considérablement les relations avec ce géant
d'Asie .

Nous, les Canadiens, croyons que nous pouvons jouer un rôle très
important pour faire régner la démocratie et le respect des
droits de la personne dans tout l'hémisphère . Le Canada
appliquera vigoureusement cette politique dans toutes les régions
des Antilles, de l'Amérique centrale et de l'Amérique du Sud, en
collaboration avec d'autres pays et certainement pas contre la
volonté des Américains, mais bien en tant que partenaire au sein
de l'Organisation des États américains .

Il est évident que nous devons développer encore plus nos liens
avec l'Amérique latine . C'est avec beaucoup d'enthousiasme que
nous voyons la possibilité de créer un véritable projet à
l'échelle de l'hémisphère qui irait de nos banquises jusqu'à la
Terre de feu . Notre commerce et nos investissements représentent
un potentiel énorme . L'Accord trilatéral de libre-échange
nord-américain nous indique la marche à suivre . Cependant, avant


